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JURNAL DU CULTIVATEUR-
ET DU COLON.

Si la guerre est la deruiére raiton des lieupes 1griulture doit en ôtre la première. . A 
Emparon~ nous dur sol, si nous voulonB conserver notre nationalit6

Un an, $1 Rédacteur. FIRMIN H PROULX-Gérait :HETOR . n an

SOMM-J..41qE fý. La cérémoule a commencé î't neu if heures du.matun-
Revue de la semaine: Consécration épiscopale de, lgr,T.- p

M. Labrecque.--Une revue militaire au Collège de bres du cierge, venus en grjndlnombre,, plusie.urs.,.
Ste-Anne, par le Col. Tasclereau-Eclatant niir:ci de évêques, l'évêque iu et Sond Eeaience.]e cardinal
boennc:Sainte-Anne, à New-York.-Bref de Léon:XIII. Taschereau, revêtu de la pourpre et de la itre.
---Quatriènme centenaire de'jà découverte de l'Amérique.

Les Pères du Saint-Sacrement. Les oeufs canadiens L évêque co»séerater étiiit son Éiinéneý le car-
cri Angletrre. . . inal, âyant pour l'sitrMrMarois -tléls-en Angleterre. s

Causee agricole La culture de'àô. abbésLaflamme duSé aire de Qii'bécvtin

1Sujets divers : Les syndicats agricdles (A suivre). Ce Bélan'ger, curé de St-Roch.
qui occasionne les maladies des arbres fruitiers. L'évêque consacré avaVà ses côtés deux é144u.s

Choses et autres: L'industrie de la pomme de te•re.- assistants:portant la7Mitre'blanche, omme le pros-;
Comment un .agricùlteur. desEtats-Unis apprécie la cul- cnt la éérénioniê Mgi Bégii coadjuteui et Mat
ture du trèfle.- Les moutons. et les pâturages -Pronos-
tics de l'araignée quant de bciun et"mauvais tems.-La Biais, évoque dé Riffiouski» *
chaui'dans!!é sol. -. 'Quantitéóde'cndre a employer par Le choeur comprenat soixante-quinze à cent
arpent. Durée des fraisiers. - Transplantation des .de i esu
framboisiers au printemps. me dioc

Recettes: Moyen de chasser les insectes avecles feuilles de
tomates.-Moyen.de conserver les jambons en été.. par . seie à dix-huit

--- --- Lizýte, de Rolierval; Výallée,, curé deS-Jérôn.e;
REV E D* A" EMANELauriot, des Eboulements; Girard, de St-Prime;.REVUE: DE' 1A SEMAINE,

- -* . . Girard, St.:Félicien'Lecler, V..d te tined
ConsécratioiÏ piscopale ce Mgr T.-M. 'Lbrecqüe: la les abbés Huard et Rbberýe du-

-Il y a eu une imposante cérarnonie à-labasilique Séminairo'de Chi&uitnii et plüsiedsautrés. r

de Québec, dimanche dernier, à l'occasion:de lii con- an r aitP
sécration dé Mgr Lâbrecque comme évêque de Chi- place à droite, M6v Fabre!rchéréquo de Montiéàl
coutim. Mgr Moreau, évêque de S-Eyacinthe.; Mgr Mardisa
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Agauche, Mgr Racine, évêque de Slherbrooke; M r Eclatant mniracle de onne
Gravel; évêque de Nico]et; Mgr Gua.y et. Mgr Rou- New--Yor. - L'église cnadienne de St-Jean Bap-
thier, Vicaire-Général d'Ottava. tiste, a été,le théâtre d'une grande cérémonie reli-

L'se cérémonies de la-consécration ont dt gran- ieus. Toule Canadien de cette ville s'taient
dioses et impressionnantes com e le nt utjou les rendu laà.por vénérer l'écria renfermant le brasde
dérémonies de l'église catholique.Sainte-ie,' ie de la Saite-ViergeL écin a à

ésermon. de circonstatice fut prononcé par M peu-. près six pouces de long., p artie supérieu're
Grai.el, évêqe de 'Nicolet. est de iérre travers leqIel on peut voir la relique.

éloquent prédicateur a fait. un magnifiquet Cette dernière est ntourée d'une feuille depapier
bleau de la constitution. adnirible qui a survécu a sulaquelle on lit ce qui suit: "Ea brackio S. A n'no
tus les ,rages et a tous les bouleversements. S'adres- M; B. !. V. " ce qui signifie :"Fragment du bras de
saut en particulier à .Son Eminence Carnal Sainte-Anne, mère de la Sainte-Vierge Marie. "Di-
Tase erea le.distingué prélat rappelle les.vertus manche dernier, M. Tétreau a annoncé à ses parois-
de 1 ue élu, son humilité, sa piété etsa.science, siéns que tous les jours, de 6.30. à 10., a reiq1ie
etdit que ce doit 'être unj pour la vunérable serait expose jusqu'au joui u dépa e
vieillesse de l''cevqee ébeo&e dioir l'un de ßfarquîis.
.ses les plus distingués élevé 'à. i'une des.plus Aussi depuis ce temps, l'église est remplie' de
bau tsdignitsjÉde l'église. monde. La elique est placée sur une table et un
t: ea' cérémoie de la 'cbnécration .s est terminée un prêtre se tient là continuellement.
PÇiI up s dLe grdnçd Vicaire, M. .FarlyMet. MgrORei l sônt

La.partie .musicale aé.digne. deja..circonstance allés.v.én'érer-la.relique. Ce dernier-a-prononcé un
A une heure, il.y a eu grand dîner. au palais du sermon en français.

cardinal en l'honneur du iouvel' évêque, Mgrla'7 M. -Tdtreau a dit.kun rpoter duun queder-
brequ Son rininence présidait-le diner, aique nièrement une pèrsonne portant des.béquillesest
a aiet to lesrélt, les niembres du clergé entrée da.ns l'église pour vénérer la sainte.relique
qi* avaient assisté au sacre, ainsi que Plusieurs et après avoir accompli eut acte de dévotion elle put

i eChicoutimi. s'en retourner sans l'aide de ses béquilles.
Jéudi, jour de ''Aséension, Sa Grandeur viitera rs'e",L Herald publie l'entrevue suivante avec MOr

sa Paroisse natale, St-Anselne, où 'il chanterasa'a..".
ea aàarqmis:

première messe pontificale.
ei L'arrivée de la relique. dans l'arehidiocèse de

Une revue militaire au.collège, de Sainte-Atnne. Québec sera, dit Mgr Marquis, l'occasion de grandes
-Jeudi dernier, le Colonnel Taschereau faisait une réjouissances.
revue des .imilitaires .du Collège, de. Sainte-Anne. - Quand la relique sera-t-elle. placée. définitiye r
Ces braves avaient choisi un magnifique champ.de ment dans.le sanctuae deB d eaupré?
bataille, et s'ils r'ont pas.eu à. déployer leur valeur, - Pas ayant. quelques mois,. probablement pas
ils. ont., quand même, cueilli les lauriers .de'la vie- avant le mois de juillet.
toire. En effet, ces jeunes soldats ont vaincu toutes -- Est-ce..votre intention de célébrer. cet événd-
les difficultés qui peuvent se rencontrer pour bien ieit à'la fin de juillet, le 26.
exécuter les mouvements militaires. Aussi le Colon- présume que ce serayers.ce temps; cet éyé-
nel les a beaucoup félicités, et ui;s il a.adressé un, .ement.sera.marqtié.de cérémonies très imposantes.

ot de remerciement au Sergent Raimbault et au Tous les évêques seront préseris ainsi que grand
Capitaine P* tin qui avaient sacrifié leu'r. loisirs nombre d'autres 'dignitaires' ecclésiastiquesY
poUi. guideir ces jeunes athlètes à travers les dii -pOUl mlitaie ' 'Les. Jères-du StkBaorement.- Le Père..Tesnièrescrié de i rtmiaire. !général des Pères du Saint-Sacrement, part pour

- 'Ediet, deQuébec, vient de célébrerJe. :ýaris dans une éouple de semainas. Il aniène avec
2pe, anniversaire de sa -fondati,on. .Fondé: pa4r M., lui, uncertain noibredejeunes Canadiensilueleuî
Rector Fabre, l'une des plus élégantes plumes dg .yocati.n appelle, dans cet. ordre..,
Canada. L'Evénement a toujours été rédigé avsyc Le Père Tesnires a: assisté, .,àada.belle. cérémo.ni(
talen't. Nos félicitations au confrère. · ' .qiiaeu lieu dimariche.à Mont.alzelativemnt àîl
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pose de-la preinièré pierre .dune chapèlle :pour les
Pères du St-Sacrement ;il apr'ononcé le discours'd
circonstance et *a été- très élo'quent.

Les Pères St-Sacrement envoiènt leurs remercie-
ments à la population pour les secours qu'elle leur
ont donnés, et ils espèrent dans la coxitinuation de
éés sympathies. .

Bref de Lon XPII.-ous publions ci-après une
lettre que Sa Sainteté Léon XIII a fait adresser à

r êtiiûpour l'offrande qu'il lui avait faite de son
ouviae : Histoire de l'Episcopat Canadien:

* .'<Du 'Vatican, 10 avril 1892.
Monseigneur, .

Sa Sainteté Léon XIII a daigné accueillir bien
volontiers le,. volume dont vous lui avez fait hom-
mage ces.jours derniers, et a bien voulu me charger
de vous renouveler l'expression de ses sentiments
depaternelle bienveillanceet; satisfaction.

En réunissant dans, un volume spécial les bio-.
graphies des évêques de Québec, vous avez fait sans
doute une oeuvre tres utile pour listruction et
l'édification des fidèles, qui trouveront dans ces no-
tices biographiques un abrége de l'histoire de leur
Eg-ise - -

Je suis heuretix de. vous transmettre aussi .une
bénédiction toute spéciale de Sa Sainteté; et je
saisis cette occasion pour vous offrir l'expression de
mes sentiments très distingués. .

A. VOLPINI,

"Secrétaire de 'Sa Sainteté pour les Brefs aux
Princes

Mgr Henri Têtu,
Prélai de la maison du Pape, c

"Procureur de S. E. le cardinal Taschereau.' r
Le quatrième centenaire de la découverte , de t

PAimérique.-L'Institut canadien de Québec se pro-
pose, de commémorer ce grand événement de la ma- d
nière la plus digne possible.

Il y aura, le matin du 12 octobre, une grande d
messe solennelle avec chour et orchestre, et un pré-
dicateur dé rerom y donnera le sermon. La basilique
e'st retenue pour ce jour.

Le soir, grande fête littéraire et, musicale, à la
SaLle de musique.

Lé progýramme est déjà avancé, et rien ne sera
épargné pour la circonstance.

La .Grande Kernese fera tout probablement coïn-
cider, ses fêtes avec celle-là et il. serait facile aux.ci-
toyens de Québec de s'entendre entre eux tous pour

péte leur conc6urs ceux qui orit déjà pris lés 'e-
vants.

'es oeu nci1,s 'e.'-lt r-CornehiusLes anadiens. r i
owe, de oa comgie oitinétal- de eu

Angleterre, a eu une eritr vu, aNe 1ho M Pote
au sujet du cdemiiéde 'Sufé' 'Angleterie La
compagiie lèå . Howe est une de celes quiimpor
tent'le plus' d'œ'if'"en Kiétre but de sa v i-é
site est d établi des agenées ,i'dlàten Caånd U
première qualité d'oeufs i'il e v gt'r
est comparable 'sis tous les rapports, en coileur
et en dimension, à aucune produite sur le n i
européen. Il a' une grande orifihce dahs l' é r
de ce commerce. au Canada. Il y siter' Tori o
Montréal, Seaforth et Strathroy.

CAUSERIE AGRICOLE

La culture de l'avoine

L'avoine est un des 'grains les 'p.s ut et les
plis profitables à cultive. Mais les cultivaeurs -ne
connaissent pas assez les soins que reclament ceto
plante.
-Lorsqu'on étudie la nature de l'avoine, one ta d

pas à reconnaître qu'elle demande au sol' une nour-
iture aussi abondante et aussi riche que les utï- s

grains. D'un autre côté, elle'rend 'Ius aux culiva-
teurs que le blé et que l'orge. De plu's' .'expérience-
nous apprend:que c'est le meilleur grainpour semer
un champ en herbe, 'c'est-à-dire pour semer avec la
rraine de foin de toute nature.

Le blé est le grain qu'on considère généraleient
omme le plus épuisant pour' ,la terre. C'est une er-
eur. Une récolte d'avoine enlève au sol plus de ma-
ière fertilisante qu'une récolte équivalente de blý.
roici ce qu'on trouve 'dans un rapport qui 'jouit
'une grande autorité:
Composition de la matière sèche de 45 minóts'

'avoine et 30 minots de blé :
Cendre ........ 194 lbs. 189 1bs
Azote......... 52 " 45
Souffre.'........ 8 8 "
?otasse.. ..... 39 " . 28

Soda.. ..... '. 7
Chaux ........ 12 " 10
Magnésie..... .. 9 " 7
Acide phospho-

rique. ...... 20 " 23

Chroline. 6 6 "< 2
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eC voit 3 978 hvres d'avoine y compris En tudiant les chiffres qui précèdent concernan
la paille, enlèvent. à 'la terre plus de matière fertili-. là composition physique. -de 'a oine, on peut s
sante que 4,183 'livres de blé, la paille comprise. rendre coinpte.:de la nature des engrais que cettt
Voici des chiffres qui démontrent combien ont tort culture reclame. ý Le bon fumiér d'écurie contieni
ceux qui s'imaginent que l'avoine est loin de de- tout ce qui est nécessaire.
mander un sol'iussi fertile qùe le blé. . S'il lui manque quelque chose ees un peu de

C'est à cause .ti préjugé dont.nous parlons en ce soda et de chlorine.
iïoineit qic. la plupait des cultivateurs ont de si Il est très facile d'ajouter au fumier ces deux élé-
misérables récoltes d'avoine. Ils sèment. dans une ments, puisqu'on les trouve réunis dans un. sel or-
terre troppauvre, ils ne doivent pas être surpris de dinaire (chlorure de sodium).
ne récolter q'ui petite quantité d'avoine de mau- Il suffit donc de mettre sur le:champ d'avoine,
vaise qualité. Les cultivateurs qui sèment leur avec le fumier d'écurie, quelques sacs de gros sel.
avoine dans une bonne terre et qui lui donnent les C'est sans doute à cause de ce besoin de sel
soins nécessaii-es sont les seuls .qui fassent du profit que l'avoine qui ouss au bord de la mer est
au moyen de cette culture. ordinairement plus belle que celle des régùiiià inté-

On voit quelquefois -des cultivateurs trécolter 75 rieurës. En- répandant du sel sur le champ on peut.
ou 80 minots d'avoine à l'arpent, et ce grain pèse cependaiit rendre L terre des régions intérieures
alors presque le double dé celui que récoltent les aussi propice à la culture de l'avoine que celle du
gens qui ontdété semés dans une terre inal préparée et littoral.
qui n'ont pas donné à leur champ d'avoine les soins On remarque que l'avoine'de l'Ecosse; de l'Irlande
nécessaires. Soi'îent la cülture de l'avoine est celle de la -Norvège, de·la Nouvelle:Ecosse et du Nouvreau-
qui rapporte le;plus-gros bénéfice. . Brunswick'est toujours ý d'une qualité excellente, ce

voit-on .si peu de ces belles récoltes : qui tient sans doute au voisinage de la mer..
O'est parce quela plupart des gens se font illsion Le·trèfle contient uhie grande quantité des éléf
sur la nature de l'avoine et sur la richesse du sol ments qui forment l'avoine, de sorte qu'une récolte
qu'elle reclame pour donner une récolte.abondante de trèfle non cqupée etenterrée paria.eharrue forme
de bon grain; c'est parce qu'on met.rarement du fa- une excellente préparation pour la culture du champ
mier sur le champ.,d'avoine ; c'e., parce qu'on ne se d'avoine.
préoccupe pas. d'avoir comme semence les grains de
la meilleure qualité..; Ce qui occasionne les maladies des arbres frütiérs

Le fait e'stîýl , q þorcultiver. l'avoine avec. profitfai. . 1. .. cultver l'a e a Assez souvent on attribue aux insectes les mala-il faut préparer la terre avec autant de soin que
pour la .culture du blé. .Il ne suffit pas -de labourer dlies dont les arbres fruitiers sont atteints, .tandispo . qu'on devrait plutôt les attribuer au défaut de plan-superficiel eèmentL le. printemps ; l'avoine doit être.serellrlelabouriautemps; aine dttre se-tation des arbres qui, après une année ou deux desemée sur le labour d'automne, afin dle mettre l.a se- leur plnainlCg.set 'crc lr einurplantation languissent; l'écorce alors devientnence en terre aussitôt:que possible le printemps. mousseuse et noire. Sous' ces circonstances nous
Souvent même on sème. Iavoine .dans une terre an avons par ce manque. d précautions, établi un re-fond de laquelle il y a encore un peu de gelée. -Ilipd

fug permanent aux msàectes deé t6oUtes sortes quiy'faut absolument que l'avoine soit semée de bonne epîos
h pullulent, yopèrent leurs .différeiites métamorphoes,heure ; car cette plante a besoin de beaucoup de et vivent aux dépens de la sève, des bo

fraicheur et d'une longue croissance pour se déve- S, . uesene, 'es
Jneparfaitement. feuilles, des fleurs còiinne'cdes fris de l'arbre qui

leur a même' servi d'abri .pour se soustraire aux oi-C'est en labourant le champ d'avoine l'automne seaux 'nsectivbrs Il faut donc attàichei. Ja plusLe en mettant la semence en terre aussitôt que pos- grande attention à la plantation des arbres.sible le printemps; qu'on récolte. une grande q"Ian- Lorsqu'on plante m arbre on doit, de touae né-.tité de ce:grain précieux; niême dans les elimatà qui cessité, disposer la terre pour qu'elle puisse adhérer
lui sont peu favorables. Ceux qui ne prennent pas forténent aux racines, puis la tasser autour du.ces précautions sont exposé's à n'avoir que peu tronc de manière à n'y laisser aucun vide et for_
d'avoine a l'arpent et un grain léger et de peu de mer une butte' de terre d'une hauteur 'de 12 à 15
valeur,' pouces,. afin que l'eai n'teigne• pas l'écorce d

#egc Sléoc
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l'arbre et n'endommage les jeunes racines par un
bxcès d'humidité. C'est pour cela que souvent le
racines pourrissent, ou la sève de l'arbre est telle
ment aquéuse qu'elle circule difficilement' dan
toutes les parties de l'arbre.'

* y a encore une autre cause qui contribue 'à la
maladie des arbres c'est le mauvais placement de
racines'de larbre au moment de sa plantation, et le
défoncement insuffisant du sol en rapport.à la gros
seur des racines'de l'arbre que l'on plante. Si le sol
n'est·pas assez défoncé, l'arbre ne végétera bien que
lorsque par ses racines il pourra trouver suffisam-
ment de nourriture; mais lorsque les racines, après
deux ou trois ans de végétation; se trouveront en
contact avec un sol glaiseux qui les privera de l'ae-
tion bienfaisante de-l'atmosphère, l'arbre. présentera
alors des marques de dépérissement il en sera dé
même si le sous-sol est humide: les raenes pourri-
ront alors rapidement.

Du moment où l'on s'aperçoit qu'un arbre pré-
sente des marques de dépérissement, qu'il est Jan-
guissant et qu'on a raison d'en attribuer la cause X
son défaut d'alimentation par les racines, on doit le
déterrer â l'automne pour en enlever les racines en-
dommagées, op-érer-undéfoncement plus profond du
sol et y mélanger une terre riche en engrais.

Il faudra en même temps enlever à l'arbre quel-
ques branches. que l'on juge les moins utiles et en
proportion des racines endommagées qu'il a fallu
retrancher de'l'arb e; et cela pour que les branches
de l'arbre soient en proportion des racines qu'il pôs-
aède..

Si le sous-sol était trop humide, on pourrait y
opérer un drainage au moyen de pierres placées de
manière à soustraire les racines à l'action d'une trop
grande humidité.

Il faut enlever: de l'arbreo toutes les branches
sèches et les couper pour que l'eau ne puisse péné-
trer dans l'intérieur* de l'écore de l'arbre par les fis-
sures. Il faut aussi enlever toutes les branches gour-
mandes dès leur apparition, de maême que celles qui

pourraient nuire aux branches portant fruits.

Les syndicats agrico1es.

IV.-dministration du Syndicat.-Article 13.
Le Syndicat est administré et diriigépar un Bureau,
sous le contrôle d'une chambre, dite. Chambre syn-

egclç .

Les fonctions exercées par les membres du Bureau
s que par celles de la Chambre -syn icale, sont abso-

lument gratuites.
s Les membres du Bureau et de la Chambre syndi-

cales ne contractent, en raison de leur gestion, au-
cune -obligation personnelle ni solidaire, relative-.

s ment aux engagements du Syndi cat; ils ne. répon-
dent que de l'exécution de leur mandat (art. 32 du

- Code de Commerce)

Article 14.-Au fur 'et à mesure do ses dévelop-
pements, le Syndicat, sur la proposition du Buread
et par décision de la Chambre syndicale, sera divis6
tout d'abord en sections cantonales et subdivisé en-
suite en sections paroissiales.

Article 15.-Chaque fois que, dans:une commune
ou dans un groupe de communes voisines le. unes
des autres, le nombre des membres du-Syndicat au-
ra atteint le chiffre de trente, la Chambre Syndicale,
sur la. proposition du -Bureau; devra pourvoir 'a
l'institution d'une section, dite section paroissiale,.
et déléguera pour la présider un membre fondateur;.
où à-son défaut un membre titulaire.

La section ainsi constituée complètera sof Bu-
rean à l'élection.

Ce bureau représentera la section auprès de l'ad-'
ministration du Syndicat; et c'est par son entre-
niise que s'effectueront toutes les communications à
établir entre la direction et les syndiqués'de la sec-
tion, tant pour la bonne gestion que des intérêts de
ses membres.

Article 16.-Il est l'organe de la Chambre syndi-
cale en tout ce qui touche à l'administration du
Syndicat et à la gestion de ses intérêts.

Il a l'initiative de toutes les mesures qui' se rat-
tachent à l'objet du Syndicat, telles qu'elles 'sont
énumérées au titre III, art. 10 et I. Il les étudie,
en dirige tous 'les détails de leur exécution, sous le
contrôle de la Chambre syndicale.

Il prépare, chaque'année, le budget, et pourvoit,
sous sa responsabilité, .% l'application des dispositions
qu'il contient, tant pour la rentrée des fonds que
pour lu' emploi.

Il provoque, lorsqu'il y a lieu, l'institution des
sections cantonales et paroissiales et pourvoit à leur
réorganisation.

Il présente, chaque année, à l'assemblée générale,
un rapport sgr .'ensemble desopérations du Sîndj -
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cat'7t surla ýsiÉuàtion(act»vaepassive du patri.
moine syndici

Article 17.-Le Bureau se composera de il
meïnbres, 'savoir :

Un 'présidét; deux vice-président , n secr-.
taire général n vice-secrétai'e général; cinq se
crétaires d'arrondissement;' un"trésorier.

1ls sorit nommés par la Chaliibr'syndicale poti'
trois ans; ils sont rééligibles.

* Nul ne pourra être membre du Bureau s'il n'est
Français ét n'a la jouissance de ses droits civils.

Aiticle 18. Le Bureau se'réïiit sur convoca-
tions. -et preside les séances ; il a voix prépondé-
rante en cas de partage; il signe, conjointement
avec le secrétaire, les :procès-verbàux des séances
et les lettres d'admission, il concilie, si.faire se peut,
les membres du Syndicat à raison des différends qué
ceux-ci:lui soumettent', ou il les reivoie aux mêmes
fins.devant -la Chimbre syndicale. En cas d'absence
ou! d'empêchement, il' est remplacé par; l'un des vice-
présidents.

Article 20.-Le secrétaire:général tieiit.la. corres-
pondance et .peut la signer par d.é!gation.du prési-
dent, il rédige les procès verbaux des séances. Au
besoin, il est remplacé par lun.des secrétaires.

Il a la surveillance des agents salariés du Bureau,
et règlé, sous sa responsabilité, l'emploi des fonds
alloués par le 'idget poiir la tenue et les frais du
Bureau..

Arti2le 21.-Le trésorier est dépositaire des fonds
du Syndicat: il recouvre les cotisations et toutes
sommes dues ou acquises à l'Association ; il solde
les dépenses sur le, visa du. Président, il en soumet
l'état à la vérification du Bureau; il dresse, à la~fin
de chaque année, le comptede l'exercice annuel, et
établit la situation financière à cejour.

Il etpeut r secondé par un; agent-comptable sa-
larie. . ·

IL--LA CHAkMBRE SYNDICALE.

Article 22.-La Chambre syndicale se compose
des:vmgt premiers fondateurs, des dix premiers ti-
tulaires et des cinq preiiers associés qui consenti-
ront e ie partie,. au débu de'intitution, en
souscrivant les statuts, lorsqu'ils sont déposés :;.et
ultérieurement, des délégués chargés de la présidence

Une foisiformee, elle' se recrute elle-même en
remplaçant chaque membre décédé ou démissiöi6-
naire par un nouý,cÎmulnienibre appatenatit' .1

mê(~me cátégorie' 'Elle cgt résidéet]ar'ic President

du Bureau; elle a, pour secrétaire, le secrétaire-gé
néral du* Bureau.

Àrtcle 23._ Elle se réunit tous es trois mois à
une date létermiriée d'avance. Dans 'intervalle, le
président, sur l'avis du Bureau, peut la convoquer
extraordinairement en cas d'urgence.

Article 24..- Elle.se divise en trois commissions
entre lesquelles sont reparties les trois branches du
Syndicat (agriculture, horticulturee viticulture)-

(A. .uivre.)

-

LWindustrie de la pomme :de terre.-La culture de la
pomme de terre subit en France une transformation conplète-
grâce à la persévérance de M. Aimé Girard. Des féculeries
achèvent de se monter ; les grands distillateurs de grains,
arrêtés dans leurs travaux, se tournent aujourd hui 'du côté.
de la pomme de terre et déjà l'emploi de ce tubercule à l'ali-
mentation du grand bétail préoccupe 'les éleveurs. ..On va,
pendant la campagne de 1892, continuer les essais sur une
étendue de quelques centaines d'acres. La' cultu*re intensive
de la pomme de terre industrielle et fourragère paraît*devâir
prendre uu développement considérable...C'est- que, depuis
trois ans les tentatives faites dans cette voie ont.conduit à
des résultats absolument significatifs. Les collaborateurs de
M. Girard, -au nombre.de:224,*.en:1.891, ont·obtenu avec
la variété Rielter's et Imperator, des rendements à l'acre
compris entre 30,000 et 50,000 lbs, et la richesse moyenne
des tubercules a été de 20 010 de fécule et ime excep-
tionnellement de 25 00. La moyenne de:rendement en terre
fertile a été de 36,300 lbs. En terre pauvre, dont lavaleur
lucrative ne dépasse pas 82.70 l'acre, la moyenne de.rende.
ment a encore atteint 23,000 lbs avec une riehesse de"25 Oj0.

Ce sont-la des récoltes dônt-la valdurèn argentne saiait.
être estimée à moins de S118 l'acre pour les terres fertiles, à
moins de $73 pour les terres pauvres. Il nous:paraît done
utile d'attirer l'attention sur le mode de culture préconisé
par le savant professeur.

Comment un agriculteur des Etats. Untis ùppdécie lacul-
chre di trefe.-Il y a des cultivateurs qui, plutôt que d'a-
cleter de a graine de trèfle, aimerot mieux s'en dispenser
à l'égard de leurs p Si j'avais'une prairie à établir;
je paierais $20 par minot .de graines de trè, à moins que
j'eusse sans cela des prairies d'une richesse exceptionnelle.
Le meilleur placement que j'aie pufaire, est la 'ddpeùsô de
813.50 pour 50 lbs de trèfle. 'Je semai cette quantité de
graines sur un espace. de huit acres, 'et la saison suivante
j'eus une bonne récolte de fourrage, et de cette même récolte
Je réalisai 5100 par la vente de dix minots de graines. Plus
tard, je payai $15 pour 90 lbs de graines de trèfle, et comme
résultat, à part la récolte 'ommefgourrage, j'obties 30 minots
de graines, que je vendis $200.' -Il:est difficile d'évalnier cc
qu'on pourrait retirer de profit par la semence d'un minoi
de. graines de trèfle, ou les pertes.que l'on enòourrait en
omettant cette semence. C'est-donc avçc raison que les so.
ciétés d'agriculture fént à 'chacùn de" leurs membres unE
obligation'de'semer de la graiie deti-le,

110
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.~j . ..........................

Les mutons et les piturages. -- On n'attache pas assez Quand on na pas >ci n..de quppjmer lescoulants, 'au
d'imaportance au fait que lc-s niotons aid'ent matér'ielletment fur et -à mesurequilsparaissent, ela fatig i Jbeaucoup les
a tenir les pâturages exempts de mauvaises herbes, et c'est plantations, en abrège la durée, en diminue considérable-
un avantage pour les.cultures qui doivent suivre.. Grand. ment la récolte, parée que la sève' est ainsi dépensée en pure
nombm de 'maises herbsi préjt diables aux récoltes sou perte et que cet effort naturel- de reproduction énerve'et
reclierchées par les niöituns, dès leur première végétation affaiblit le plant-mère. . .
c'eå pbxtrquoi si'lcs.iñioiitns'sont pris de bonne heure dns, Les biuat, esarelagcs et les soins de: toutes so-tes'
un 'ptu age infesté de mauvaises h·erbes, ils.contribueront peuvent prolouger l'existence du plant et-les récoltes.: .
grandement-à les-fairc disparaître. > Plus le sol est riche, frais ou ombragé,, plus les plants

ont d'espace pour végéter, plus la durée est longue, les.pro-
- Il y-a-actuellement dans la province de Q'uéb e 722 duits assurés et de bonne qualité.

beurreries' et fromageries. Les friisieïs 1aiit''ar tôuff~s is:lées ont ceux qui
idonnent le plus de fruits et le-plus longtemps.

Fr.;ostics de l'araignée quant au beau on au mauvais
temps.-Tout le monde a remarqué le trixail ingénieux et ;Transpliitatioinles. framboisiers au printemps.-Lors-
délicat de l'araignée; on sait de quelle façon elle procède qu'on veut obtenir une'bonne récolte de framboises de bonne
pour tendre ses filets. mais tout le monde n'a peut-être pas qualité,l i1 est nécessaire que les plants, ne soient pas trop
fait~ette remarque que lorsqu'il doit y avoir de la pluie rapprochés les uns des autres; c'est pourquor il nporte'
ou du vent, l'araignée- raccourcit beaucoup les derniers. fils d'enlever les nouveaux pieds qui se forment pour lesre-
auxquels sa toile est suspendue, et qù'elle.la laisse dans cet. planter ailleurs. Cetteplantation doit se faire au prtenps,
ét-at tant que letemps:.estè~au variable. Si elle allouge.'ses et voici com-ment on procède: Lorsque les drongeons sortis
fils, c'est du beau temps; suivaut leur dégré d'allongement de terre ont une longueur de deux a trois pouces, on les
il sera facile de juger de la durée de ce beau temps. sépare vc ue bêch oen prenayt lesmieuxformes'etiayant

le Plus* de racmnes; 1l faut avoir grand somn de W-enpa d-Si l'araignée reste inerte, c'est signe de pluie; .si .aut con- lepus c'aie;i ataor ';rad soi de paed's dé-
'trvaine e e de la pluie,; cst u tacher la terre. Là où on veuf les transplanter, on doitfaire

traire elle se remet a traçailler pendant la pluie, c'est que desrous assez rauds p>ur j meÎtre les plants sans avoir à
cette pluie ne sera pas de longue durée et qu'elle sera suivi enlever, a r attenan e au tr cles , p us s ns e av ec

a, u bea. teps ixe.enleerla terre attenante aux. racines, puis presser, avec
d'un beau temps fixe. le pied -la terre autour du plant. - Cette.. transplantation'

L'araignée fait des -changements à sa toile toutes les ne nuira nullement à la végétation des plants .lui produi-'
vingt-quatre heures; si les changements ont lieu le soir, un ront des fruits -la même année.. . .
peu avant le coucher du soleil, la uit sera belle et claire.

N'es-cepare-cs oulamis"e-dnner-rasóüäu ro. Le dernier- rapport annuel -de la compagnie- du PacifiqueN'est-uc p.aý le -caz out -jztmais-de"doner -raison aïu pro-
verbe "Araignée du soir, espoir ?" - Canadien fait voir que cette grande ligne d cheiin 'de fer

a maintenant -un parcours d'demb'ranche'ment d îmille
Lu chaux dans le sol.-Les chimistes estinient que vingt. miles ; u'elle a transporté, durant l'année, trois millions

cinq minots de bléenièyent..au sol -neuf' livres .de chaux ; d passagers et plus d'un milliard de tonnes de fret., Que.-
cinquapga minots d'%vôiu, lui lven -aussi neuf livres de ile profit net, durant cette mênie' dernière année, a été de
ch'aux;; tfen6t.ui mino.d'*orga lui enlèvent quinzir livres $3,345,000, tQutes dépenses et intérêts payés.'
delimix. Il~y 'tr'nte-cilq livres de ehau'x'daîns deux tonnes La nouvelle de ce succès inouï a fait -Sensation en An-
adi:fl'ecntquarante, livres de. chaux dans vingt cinq gleterre, et de suite les actions de la compagnie sont mon-
tI*snannetsldeux cent soisante-et-dixlivresde hiux: tées de trois pour cent.
dinsneuf tonnes d pommes de törre . Ces proportions in-
dig éqnt assez que pour: les cultures-qui doivent suivre on
dQ àlr es rents champsenproportion et davantage

-'l es p s bl '-

t de c rc à employer par arpent.---La quantité
de cendr.e,. less.e ou non, à enployer par. arpent peut
vgrier..de-emquante il cent cinquante minots Il- n'y, a aucun
dagerde1empyer à: une forte d6se pour l'eùfouir dans le
terU.. Cependant si on avait l'inténtion;d!en répandre.sur
lesjoupe plangAiä navets ouautrékplantes, il fa'idr'ait les
saupq re enflgèremIent Ûoi'ne. pas endom -in r les
fe'ill encore tendres de ces plantes. Pour pouvoir utiliser
avantageusement-les 'cendres sûr les champs, il faut aoir
grand soin de-l'es 'iie-réalablement sécher, afin de les
répandre et les mêler plus uniformément à la terre. Si elles
étaientf humides.ou mouillées, . ellas resteraient en mottes et
le mélange ne pou'riait"pas être: faitégalement sur tot -le
terrain.

Durée des fraisiers. - Une plàntatiôn de fraisiers' peut.
durer deux ans duns les planches, et trois ans

s mernier cas,.11 faut. lui donner des
engrais tous les.ans,' -à l'automne, et lrechausseren' ráp-
portnt 'de la terre, afin de maintenir le cour 'de la-plant'e
au neisau du sol.--

* P.E0ETT-E' &''

Moyen de chasser les inscctes avec les feuilles de tomates

Un korticulteur ayant voulu- protéger le.tronc de ses
jeunes poiriers en plaçant des feuilles de tomates autour
du tronc afin de tenir le sol pli us humide, s'aperçut que
hs insectes4 que d'ordinaire il'voyait sur les arbres avaient
disparu. Voulant pousser plu1s' loin son expélienc, il fit
iremtiper-.dansaun -seau d'eaut·'nne Certaine quantité du
Ifnilles de toimats-, et avec cette infusion, -il arrosa les)
uielons, les rosiers et autres plants de sonj:rain ;, après
avoir ni;rosékeoir. pendant deux jours coîsécutifs, iL
avait réussi a éloigner les insectes qui a .tt:aqtaicnt. aux
plantes ainsi.arrosées C'est un essai'fatcileý e£èxéuter qui
d'ailleurs ne saurai nuire aux p>'.aitesi.

Moyen de conser;vcr les jambons en- été

Prentez un baril vido de farine ou antro baril bien.see;
mettez dans le tond une conclie de gros sol et placez un
jambon ; couvrez-le ensuite avec du sel, puis nettez, n
autre junmbon. et ainsi de suite j usqu'IA ce: que le bar'il"suit
renî pli. Tenez ce baril dains un tendroi t bien sec, et v'otre
jambon se conser' ia toute '6té poi- vu 4u'il soit pla'é
en bonne condition dans le baril.

* 111.
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NOTIONS D'AGRICULTU .3.E
PAR

A vendre à ce bureau. - Prix 50 cents en librairie, 61>
cents par.la malle.

N. B.-On le trouve chez les libraires de Québec.
19mai, 1892, 1 an.

Une bonne grande naiRon avec étable couverte
en, tôlé. gituée dan. le faubourg de Sie-Aune de la

Pocatière. à un arpent et demi de l'église, du cllège et
du couvent.

Pour les conditions. s'adresser à
EUGENE GARON..

CHEMIN DE FER _ITERCOLGI3IAL
1891-Arrangement pour la saison d'hivee-1892

Le et après lundi, le 19 octobre 1891 les trains de cA ehe
ain*pa:tiront de la Station de Ste-Aune (le dimuanche excepté)

commesuit:
nPour Lévis (accommodation)-.... ........ 24.32

Pour Lévis (Express)...................... 926
Pour Lévis (accommodation..............9.45-
Pour la Rivière.du-Loup raccomnmodatiou] I 111
Pour St-Jtan et Halifax (Express)......... 16.40
Pour la Rivière-du Loup (Accommodation). 22.33

Tous les trains marchent sur l'heure du temps couvetation
nel de l'Est.

1D. POTTINGER, Surintendant en chef
Bureau du chemin de fPr.

Monctou. N. Bk, 15 octobre 1891.

Bureau de la " GAZETTE DES CAMPAGNES "

Quatre collections complètes de la Gazette dea Campagnes.-
Prix, $45 chaque.

Volumes de la "Garette des Campagncs'.-Ceux qui sont abont-
nés à la Gazette des Campagnes depuis quelques années seul--
ment, pourraient obtenir les volumes antérieurs à leur abonz-
nement, moins le premier volume. Une réduction sera faite
pour l'achat de plusieurs volumes a la fois.

Essai surle luxe et la vanité des parures.-Par M1. le Grand-V i-
caire Maîillunx.-Prix, 20 lts.

Promenade autour de l'I8le-aux-Coudres.-Par M. le Grand-Vi
caire Mailluux.-15 ets.

Traittsur la tenue géndrale d'unefernme.-5 cts.
Petit traité d'apiceulture.-:nr un apieulteur canadien.-5 cts
Petit traité sur la culture du tabac.-10 .ts.

Instructions populaires star les soins à donner aux animaux ia-
lades.-15 ots.

Traitò sur l'élevage des mou ton.-15 ets.

Papiers et lettres sur l'a griculture.-Recom.nandé'm à l'atten.
tion des cultivateure.-5 ets.

L'élevage du cheral et manière de le dompter.-15 cte.

Le parfait maréchal expert mo(orne.-extrait des meilleurs au
teura.-2 5 ota.

FEUillETONS A VENDRE

Biureas dg la " GtZETTIi LES CAMPAGIES"
Les secrete d-. l. Maiton B:uche................. 15 ets
La fille (lu .Iart lia.................................. 20
Lucie de Pol4iymieux.......... ................... 15. "
Les empoisone .rs.............................15 "
L'exilée ............... ........ .......... 15
Le supplicié vivant................... .- ............... .15 .
La charrue eat le comptoir...... .----.............. 15 "

Les compngnotun di mitnuit....... ............. 20
Les volontaires ;a néricairis...........- ............ 15
Les forestier., dh- Michigan ........-............ 15
Le i onp li!un-.......... ----- -.. ------... ...... 15-
Les Robin-n-, de Purim.. ....................... 15
Les jours raugluut............................... 15
Le petit chien noir e. autres légeudes............ 15 "

VADE-XEC«UM DE L'ENEILEUR
Résumé des différentes méthodes de conservation

des fourrages verts d'après les dernières ex-
périences et enquêtes française-

anglaise-américaine.
P rix: 31

Par Gaston Jacquier
Membre de la Société des Agriculteurs deFrance et de

l'Association-française-pour-l'a-vancemcntrdes

sciences, Secrétaire de la Société d'Agri-
culture de Grenoble.

TRADE MARKS,
DESION PATENTS
COPYRICHTS, etc. a O

er inormaton ana Hre andbok write t
oieet bureau lor socurins patents lu Ainerica. - W&y

th uli y Otb ls brought bfr v.ef
given tee or charge in the

" s.t circulation t an T slentie per in N3 e flIli
* Sleemiie illustrated. No i.telligent <o 0imntbuarsthont Il-. Weekli 1#3.00 a eswf
* ar menta.Addremis M SN A;Co.,
L E 8Broadway. New York.

CONDITIONS D'ABONNEMENT
A LA

Le prix d'abonnement est de une pia-tre par an. L'abonne.
ment peut dater du lor de chagtîue mois, et ou ne s'abonne pasmoins, que pour un ai. L'avis de discontinuation doit*ôtre don.
'., par écrit. at Bureau iu t<ulssigm<, tan nois avint t'expira-tion de l'année dl'abonnemeut, et le. ai-rérages alors devrontavoir été paya.

Tout ce qui concerne l'adu.iuibtratiun doit être adressé à
IIECTOR A. PROULX. Gérant.


